Les relations humaines dans l’entreprise
Le consensus semble établi sur le fait que l’humain constitue une ressource indispensable de l’entreprise, sa raison d’être. Cependant lorsque les managers se laissent aller aux confidences, ils font souvent état de leurs difficultés à gérer cette nécessaire contrainte qui semble vouloir échapper à tout contrôle rationnel.

Bien des dirigeants vivent les relations humaines comme un des aspects les plus difficiles de leur mission quand ce n’est pas une perte de temps : gérer les résistances, les conflits, les besoins de reconnaissance, les incompréhensions, les exigences, le manque de motivation ou de conscience professionnelle etc. etc.

Cependant les relations humaines sont incontournables parce qu’elles constituent la première ressource de l’entreprise par le fait même qu’elles sont porteuses de solutions, d’adaptations, d’innovations et de liens avec l’environnement de l’entreprise.
Comment donc concilier l’inconciliable, l’irrationnel des relations et la nécessaire rationalité du fonctionnement d’une structure ?

Comment faire de cette énergie créatrice une ressource pour l’entreprise et non une force à laquelle on est contraints de s’opposer ou du moins de canaliser ?

La métaphore fluviale nous offre plusieurs possibilités :

· Le barrage qui contient une grand quantité d’énergie que l’on transforme en électricité qu’il faut ensuite transporter sur des lignes à haute tension. Tout est sous contrôle tant que le barrage tient. Mais l’environnement naturel a subi de fortes modifications

· Le canal dont le cours maitrisé permet le passage de navires à gabarit très contrôlé.

· Le Kayak qui permet de surfer sur les remous et d’atteindre l’aval dans le plaisir avec un minimum de moyens tout en respectant l’environnement.

Chacun choisira de dompter l’énergie selon le moyen qui lui correspond le mieux : le barrage, la maitrise ou l’accompagnement… Mais la question est elle d’identifier le moyen de gérer les relations humaines qui nous correspond le mieux, celui qui nous ressemble, ou celui qui garantit le mieux le développement et la pérennité de l’entreprise ?
Le rôle du consultant n’est-il pas précisément de permettre aux managers de s’éloigner du modèle qu’ils connaissent le mieux pour l’adapter aux besoins réels de leurs structures ?
